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‘8 Femmes pour le 8 Mars’

Avec: 

Nadia Dala, Rachida Lamrabet, Aïcha Bassry, Hafsa Bekri-Lamrani, Fatima-Zahra Bennis, Nouhad Benaguida, Siham Bouhlal  et 

Fadma El Ouariachi 
06 mars 2009, 20.30 Beursschouwburg à Bruxelles
07 mars 2009, 20.00 Stadsschouwburg à Bruges
08 mars 2009, 20.30 WCC Zuiderpershuis à Anvers
C’est en 1978, que le 8 mars fut officialisé Journée Internationale des Femmes par les Nations Unies. Chaque année, l’on rappelle ce jour-là au monde que les femmes n’ont toujours pas les mêmes droits que les hommes. Nulle part. Le 8 mars est devenu un jour symbolique pour mener des actions, forcer des décisions, communiquer des statistiques, convaincre des politiciens. Et ce, de différentes manières. C’est précisément le 8 mars qui fut choisi pour célébrer la Journée Internationale des Femmes en référence à la première grève organisée par des femmes qui se déroula le 8 mars 1908 à New York. Mais 101 ans plus tard, une grève ne semble plus l’instrument approprié pour exprimer une solidarité universelle. Différentes manifestations ont lieu, des assemblées sont convoquées, des débats organisés… autant d’occasions pour dénoncer les conditions de vie souvent pénibles des femmes dans les contrées moins favorisées. 
La solidarité peut aussi être montrée en mettant l’accent sur la créativité de femmes et placer en cette journée les projecteurs uniquement sur elles. C’est ce que fait Moussem. Avec ‘8 Vrouwen voor 8 Maart’ (‘8 Femmes pour le 8 Mars’), Moussem vous propose une sélection pointue de huit auteurs féminins qui ont leurs racines au Maroc. Elles écrivent en arabe classique, en darija (dialecte arabe), amazigh (berbère), français – une traduction en néerlandais sera proposée pour toutes ces langues – et en néerlandais. 

La soirée vous présentera un Maroc féminin, pluraliste et divers et vous emmènera en voyage à travers le vaste paysage de la littérature marocaine féminine contemporaine.

Moussem présente: Nadia Dala (B), Rachida Lamrabet (B), Aïcha Bassry (Ma), Hafsa Bekri-Lamrani (Ma), Fatima-Zahra Bennis (Ma), Nouhad Benaguida (Ma), Siham Bouhlal (Fr) et Fadma El Ouariachi (Ma).

Touria Hadraoui accompagnera la soirée sur le plan musical. Elle proposera une interprétation personnelle du Melhoun, un genre musical historiquement réservé aux hommes. Le répertoire arabo-andalou sera également au programme. Touria Hadraoui sera accompagnée par le pianiste russe Simon Nabatov.
Nadia Dala

Nadia Dala est une journaliste et présentatrice flamando-marocaine. Elle étudia la langue et la littérature arabe ainsi que l’islamologie à la KU Leuven. Après ses études, elle reçut une bourse qui lui permit de faire un an de stage au Caire, en Egypte, au journal anglophone  The Middle East Times.

Nadia a écrit pour le Morgen et le Standaard et travaillé pour le cabinet  d’Annemie Neyts. Nadia a présenté pour Canvas (VRT) notamment ‘Voetzoeker’ et ‘Moslima’s’ ainsi que ‘het V-Team’ sur Vitaya. Nadia Dala est en outre lectrice au département de journalisme à la Hogeschool Mechelen et donne entre autres des workshops  ‘diversité’ à la KU Leuven. Elle a collaboré à la rédaction du livre ‘Allah Weent Om Algiers’ et publié par la suite  ‘Als Sluiers Vallen’. ‘Waarom Ik Mijn Moeder De Hals Doorsneed’ est son premier roman.

Rachida Lamrabet

Rachida Lamrabet (1970) est une écrivaine flamande d’origine marocaine. Elle est également juriste.

En 2006, elle remporta le prix de littérature Kif Kif Kleur de kunst! avec sa nouvelle ‘Mercedes 207’. Celle-ci fut reprise dans le recueil de nouvelles ‘Nieuwe stemmen uit Vlaanderen’. Un recueil édité par Kif Kif  et qui réunit des nouvelles écrites par de jeunes écrivains hollandais, flamands, autochtones et allochtones.

En 2007, Lamrabet fit ses débuts avec ‘Vrouwland’, une nouvelle sur des jeunes gens qui rêvent d’une vie meilleure. ‘Vrouwland’ fut nominée pour les prix Selexys Debuutprijs et Debutantenprijs d’Academica aux Pays-Bas. Et remporta en 2008 le ‘Debuutprijs’ de Boek.be en collaboration avec la Province d’Anvers. ‘Vrouwland’ a été traduit en allemand.

Le recueil de nouvelles ‘Een kind van god’ est paru en octobre 2008. Ce dernier fut couronné en janvier 2009 par le BNG Nieuwe literatuurprijs (Amsterdam).

Sur commande de t’Arsenaal à Malines, Lamrabet écrit actuellement deux monologues de théâtre qui seront joués fin 2009.

Aïcha Bassry

Aïcha Bassry a écrit des poèmes, mais aussi des articles sur la poésie et les arts plastiques au Maroc  pour différents journaux nationaux et internationaux. Sa poésie est traduite en espagnol, catalan, français, turc et allemand. Elle a publié plusieurs recueils parmi lesquels ‘Soirées’ (2001), ‘Balcon Sombre’ (2004) et ‘Nuit Fragile’ (2007). Aïcha Bassry est membre de La Maison de la Poésie et de l’Union des Ecrivains du Maroc.
Hafsa Bekri-Lamrani

Hafsa Bekri-Lamrani vit à Casablanca et enseigne l’anglais à l’American Language Centre et au Centre Pédagogique, à Casablanca  et à Rabat. Elle écrit ses poèmes autant en français qu’en anglais. Avec un mélange de doute romantique, d’émerveillement solitaire et une grande maîtrise des langues, Hafsa tisse des vers pour communiquer ce qui traverse son corps: des sentiments de tendresse ou de colère, le besoin de rêver, la joie de vivre, mais surtout des mots dont elle caresse la fragilité. 

Hafsa Bekri-Lamrani participa à la fondation de la première Maison de la Poésie au Maroc. En 2001, elle devint membre de l’Union des Ecrivains Marocains. 

En 1995, Hafsa participa à la 4de Conférence Internationale des Femmes à Pékin. Elle y présenta l’essai : ‘Signs and Sounds of Maghrebi Women’ 
Fatima Zahra Bennis 

Fatima Zahra Bennis est née en 1973 à Tétouan. Ses premiers poèmes furent publiés au début des années’90 dans des journaux et périodiques littéraires arabes. Son premier recueil ‘Emotions de la Fuite’ est paru en 2004. ‘Entre les Bras d’une Lune’ est son second recueil et parut au Caire en 2008. Elle termine actuellement son nouveau recueil ‘Désirs de l’Ame’. 

L’œuvre de Fatima Zahra Bennis est traduite en espagnol, en anglais et en français. Elle est membre de l’Union des Ecrivains du Maroc et de Poetas del Mundo au Chili. Fatima est aussi présidente du comité littéraire Association Voix de Femmes au Maroc. De plus, elle est également membre de l’Association Interculturelle Méditerranéenne.

Nouhad Benaguida 

Nouhad Benaguida est née 1974 à Khémisset. En 1998 est paru son premier recueil de poèmes ‘Alach Harachti Lahzane!’ à Casablanca. Benaguida est responsable du premier site Internet entièrement dédié à la poésie populaire marocaine et mis en ligne en 2005. En 2007, elle réalisa une première anthologie sur la poésie populaire marocaine. En ce moment, elle travaille assidûment sur une seconde anthologie. De plus, elle étudie pour l’UNESCO la culture de Khémisset.

Nouhad Benaguida est membre de l’Union des Ecrivains Marocains et vice-présidente de la Ligue de la Poésie Populaire au Maroc.

Siham Bouhlal

Siham Bouhlal est née en 1966 à Casablanca, mais vit depuis plus de vingt ans en France. Siham est docteur en Littérature à la Sorbonne. Elle y traduit des textes  médiévaux (Le Livre de Brocart ou la société raffinée de Bagdad au Xe siècle, Gallimard 2004) et de la poésie (Printemps des poètes de l’Institut du Monde Arabe, 2003 et 2004; Le Récif de l’Effroi de Yassin Adnan, Marsam, 2005 ; Transparences de Taha Adnan, Arbre à Paroles, 2006). Son premier recueil personnel de poèmes est paru en 2005 sous le titre ‘Poèmes Bleus’. Entre-temps elle travaille à son quatrième recueil : ‘Hymne a une mort’.

Fadma El Ouariachi

Fadma El Ouariachi est née en 1957 au nord du Maroc. Son recueil ‘Yesremd - ayi wawar’ (‘Door Taal Onderwezen’) est paru en 1998. Les poèmes de ce recueil sont écrits en amazigh (tarifit), une langue des Berbères marocains qui fut niée durant des siècles dans la vie publique du Maroc. Ce recueil remporta un vif succès et plaça Fadma El Ouariachi parmi les grands poètes. Ses poèmes ouvrent de nouvelles perspectives car ils brisent les tabous relatifs à la femme, mais aussi au tamazight. En 2004, l’IRCAM (Institut Royal de Culture Amazighe) lui rendit hommage. Elle collabore également en tant que chercheuse avec cet institut.

Musique 

Touria Hadraoui 

Touria Hadraoui est une femme de caractère. A l’âge de 29 ans, elle quitte l’enseignement pour lancer le journal controversé ‘Kalima’ (La Parole), un magazine de reportages fait par et pour les femmes. Les sujets abordés dans ‘Kalima’ sont pour le moins audacieux: reportages sur les prostituées à Casablanca ou encore sur la très douteuse liberté de la presse au Maroc. En raison d’une censure croissante, elle arrêta après douze ans ‘Kalima’ et retourna à l’une de ses premières passions : le chant. Mais dans la musique également,  Touria Hadraoui n’a pas choisi le chemin le plus simple. Elle s’est plongée dans le Melhoun, une musique basée sur les poèmes médiévaux arabes, mais surtout: exclusivement réservée aux hommes. Avec coeur et âme, elle s’imprègne de cette musique et adapte les chants à sa propre personnalité. Sa voix assurée, mature donne à ces airs immémoriaux une couleur inédite.
Simon Nabatov

Simon Nabatov est un pianiste russe qui commença à jouer du piano à l’âge de trois ans. En 1979, il émigra avec sa famille à New York où il étudia à la Juilliard School Of Music. C’est là qu’il entra en contact avec le jazz et la musique improvisée. Depuis lors, il a joué avec de nombreux artistes tels que Kenny Wheeler, Alan Skidmore, Billy Hart, David Murray, Paul Horn, Herb Geller, Mark Feldman, Michael Moore, Han Bennink, Misha Mengelberg et Touria Hadraoui. 
Production: Moussem Centre Nomade des Arts, avec le soutien du Beursschouwburg, Wereldculturencentrum Zuiderpershuis, Cultuurcentrum Brugge et Antwerpen Boekenstad.

Coordinateur: Taha Adnan

Mise en scène: Abdelmalek Kadi

Contact: Han Zinzen

han@moussem.be
0497 429 144
